
Les comités des sociétés et fédérations de 
pêche le savent : tous les deux ans, le 
dernier samedi d'août, a lieu la Journée 
suisse des Poissons. La date du 30 août 

2025 est inscrite depuis des mois à l'agenda de 
la Fédération Suisse de Pêche FSP. Le concept 
repose sur une répartition des tâches qui a fait 
ses preuves : 

	∙ La FSP lance le slogan, met à disposition 
des outils de travail et du matériel et 
effectue un travail de communication.

	∙ La mise en œuvre sur le terrain relève de 
la responsabilité et de l'organisation 
propres des sociétés et fédérations de 
pêche sous forme d'actions destinées au 
public. 

Un thème attrayant 
Le slogan 2025 est « L'eau, c'est la vie » et exprime 
le fait que l'eau est un élément indispensable 
pour l'homme, la nature, l'économie et la société. 
Ce thème, ce slogan, est une excellente base pour 
s'adresser à un large public et, le cas échéant, 
organiser des manifestations le 30 août avec des 
partenaires d'autres domaines. L'eau est source 
d'énergie, l'agriculture a besoin d'eau pour ses 
cultures, la société des loisirs se déroule intensé-
ment dans et au bord de l'eau et l'eau est indis-
pensable à la nature.

Sans eau pas de poissons
Les milieux aquatiques sont un pôle essentiel de 
la biodiversité. Et cela nous amène automatique-
ment à la pêche. La solution est simple : sans des 
eaux vivantes, pas de poissons et pas de plaisir 
de la pêche. La Journée des Poissons offre à une 
société ou à une fédération l'occasion d'attirer 
l'attention sur l'importance cruciale de l'eau, 
d'expliquer les habitats, de permettre des 
expériences aquatiques et de pêche, mais aussi 
d'aborder les contraintes telles que les débits 
résiduels, les éclusées, les engrais ou les pesti-
cides.

Chaque société fait ses propres choix
Une large palette d'événements est possible 
pour organiser la Journée des Poissons sur le 
terrain : excursion le long d’une rivière ou fleuve, 
dîner de poisson, stand d'information devant un 
centre commercial, visite d'une station piscicole 
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Une opportunité  
pour chaque société
Journée suisse des Poissons 2025

La Journée suisse des Poissons aura lieu le samedi  
30 août 2025. Les sociétés et les fédérations ont  
l'occasion de faire connaître les thèmes de la pêche  
au grand public par le biais d'activités locales.

Intéresser les 
enfants aux 
cours d'eau, à 
l'écologie et aux 
poissons -  
comme ici lors 
de la Journée 
des Poissons 
2023 à Genève.
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ou d'une centrale électrique ou encore organi-
sation d'une conférence autour des intérêts liés 
aux milieux aquatiques. L'imagination n'a pas 
de limites. 

« Livre de recettes » de la FSP
La FSP soutient les sociétés et les fédérations 
en leur fournissant du matériel et des informa-
tions. L'affiche (voir photo) en trois langues peut 
être obtenue sous forme de données d'impres-
sion et complétée par le logo ou des informa-
tions de la société de pêche. De même, le livre 
de recettes contenant des informations de fond, 
des instructions et des exemples sera envoyé 
aux sociétés et fédérations de pêche fin février 
ou sera disponible sur le site Internet. 

Kurt Bischof

Le compromis historique sur la protection des eaux est sous pression

La devise « L'eau, c'est la vie » de la 
Journée suisse des Poisson de cette 
année fait délibérément référence 
à l'initiative populaire « Eaux 
vivantes ». La Fédération Suisse de 
Pêche FSP a lancé cette initiative 
populaire en 2006 et l'a soumise 
avec le nombre sensationnel de 161 
836 signatures en 2006. Le Parle-
ment a alors montré un grand 
respect pour les chances de succès 
de l'initiative et a donc élaboré un 
contre-projet convaincant. La FSP a 
été fortement impliquée dans la 
révision correspondante de la loi 
sur la protection des eaux. Deux 
tiers des exigences ont été satisfai-

tes par le contre-projet indirect. 
Celui-ci a pu obtenir une majorité 
au Parlement, car il s'agissait d'un 
compromis historique entre tous 
les milieux concernés par l'eau. La 
solution était favorable à la pêche, 
aux cantons, à l'agriculture et à 
l'hydroélectricité. L'assemblée des 
délégués de la FSP a donc décidé 
de retirer l'initiative en 2009. Le 
président central de l'époque, 
Roland Seiler, a prononcé la phrase 
légendaire suivante : « Plutôt que 
de vouloir à tout prix gagner la 
guerre, nous préférons nous 
concentrer sur la paix, et donc sur 
la pêche. »

Mais ces derniers temps, la pression 
de différents côtés s'est accrue 
précisément sur ce compromis 
historique. Avec les décisions déjà 
prises ou en suspens au Parlement, 
il existe actuellement un risque  
que cette « trêve » entre l'environ-
nement, l'agriculture, les cantons  
et la gestion de l'eau soit rompue. 
C'est pourquoi la Journée des 
Poissons est une excellente occa-
sion de rappeler à la population 
l'importance de l'eau et des cours 
d'eau. Qui peut le faire mieux  
et de manière plus crédible que 
les pêcheurs ?               
       � Bi.

L‘eau 
c‘est la vie 
Journée suisse des poissons 

30 août 2025
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L'affiche de la 
Journée suisse des 
Poissons est disponi-
ble pour les sociétés 
et les fédérations et 
peut être complétée 
par des informations 
locales.

« Au lieu d'une 
colombe sur le toit, 

nous préférons avoir un moineau 
dans la main - et donc un poisson 
dans l'eau ». Roland Seiler, ancien président central de la FSP



L'Office fédéral de l'environnement (OFEV) 
a publié mi-janvier un nouveau rapport, 
sans aucun doute précieux, sur la situation 
des biotopes d'importance nationale. Sur 

la base de la loi sur la protection de la nature et 
du paysage, on y trouve une liste de l'évolution 
des cinq inventaires de biotopes : Hauts-marais 
et marais de transition, bas-marais, zones allu-
viales, sites de reproduction de batraciens ainsi 
que prairies et pâturages secs. Jusque-là, tout va 
bien. Mais on y cherche en vain des zones proté-
gées sous la surface de l'eau, concrètement pour 
de nombreux poissons menacés. « C'est une 
grande lacune du rapport », déclare Daniel Josit-
sch, président central de la Fédération Suisse de 
Pêche FSP. « Cette lacune dans la législation doit 
enfin être comblée ».

Plan d'action pour les poissons
La Fédération Suisse de Pêche se range donc 
derrière la motion qui demande un plan d'ac-
tion pour les poissons - « pour que nos rivières, 
nos lacs et nos étangs restent vivants », comme 
le titre de la motion de la Conseillère aux États 
neuchâteloise Céline Vara. Cette demande est 
entièrement soutenue par la Fédération Suisse 
de Pêche. La Conseillère aux États Vara fait réfé-
rence au bon exemple du « Plan d'action écre-
visses Suisse ». Le président central de la FSP, 
Daniel Jositsch, déclare : « Je partage l'avis de 
ma collègue selon lequel il faut maintenant un 
plan d'action pour les poissons sur la base de cet 
exemple ». Car les conditions de vie des organis-

mes aquatiques se seraient massivement détéri-
orées. Un plan d'action pour les poissons doit 
évaluer l'état des poissons menacés et de leurs 
habitats et indiquer des possibilités d'action.

La pression sur les poissons ne cesse  
d'augmenter
Il faut agir : la situation des poissons en Suisse 
est inquiétante. La Fédération Suisse de Pêche 
ne cesse de rappeler que les trois quarts des 
espèces de poissons indigènes sont déjà étein-
tes, en voie d'extinction ou menacées et figurent 
donc sur la liste rouge. Les réserves nationales 
pour les poissons et les écrevisses doivent donc 
protéger et, si nécessaire, revaloriser les zones de 
frai et d'hivernage ainsi que les zones de refuge 
indispensables à la survie d'espèces de poissons 
menacées telles que la truite de lac, l'ombre 
commun ou le nase. Pour cela, la planification 
cantonale existante ne suffit pas, une coordinati-
on nationale est nécessaire. 

Kurt Bischof 
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Les poissons sont sous pression ! C'est pourquoi la Fédération 
Suisse de Pêche demande des zones de protection des poissons 
via une motion déposée au Conseil des États.

« Cette lacune dans  
la législation doit 
enfin être comblée ».

Daniel Jositsch, président central de la FSP

L'ombre commun - 
l'une des espèces  
de poissons menacées 
qui bénéficierait de 
zones de protection 
des poissons.
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La FSP exige enfin des 
zones de protection 
des poissons   

La Fédération Suisse de Pêche au sujet du rapport sur les biotopes



Le poisson de l'année 2025 n'a 
pas suscité l'enthousiasme 
partout. Certains voient dans 

le sandre non pas un poisson 
indigène, mais un immigrant. C'est 
pourquoi il ne mériterait pas d'être 
élu poisson de l'année.

Depuis des siècles
La Fédération Suisse de Pêche 
(FSP) ne craint pas ces discussions 
et fait valoir les faits suivants :   

	∙ Dès le Moyen-Âge, les 
monastères ont introduit le 
sandre ainsi que la carpe et 
l'écrevisse à pattes rouges 
dans leurs cours et plans 
d'eau.  

	∙ A la fin du 19e siècle, les 
autorités de la pêche ont 
introduit ce poisson comes-
tible attrayant dans d'autres 
milieux aquatiques. 

	∙ Dans les années 1880, les 
premiers alevinages ont eu 
lieu dans le Rhin supérieur, 
le lac de Constance et le lac 
Majeur.

	∙ A partir de 1940, d'autres 
introductions ont eu lieu 
dans les cantons de Lucerne 
et de Schwyz.

	∙ La grande percée n'a en fait 
eu lieu « qu'après » 1962, 
lorsque le canal Rhin-Main-
Danube a été ouvert à la 
navigation. C'était la « voie 
migratoire » idéale.

Pas de dommages écologiques 
Ce regard sur l'histoire amène Stefan 
Keller, du Bureau directeur de la 
FSP, à faire une remarque en forme 
de clin d'œil : « Un poisson n'est-il un 
vrai poisson suisse que s'il était déjà 
présent dans nos eaux lors de la 
fondation de la Confédération ? » 
Keller fournit lui-même la réponse :  
« Ce qui est fascinant chez le sandre, 
c'est qu'il s'adapte très bien et qu'il 
ne cause aucun dommage écolo-
gique ». A cet égard, il faudrait 
penser de manière un peu plus 
positive et ouverte.

Une espèce de poisson très appré-
ciée
Le Schwytzois Stefan Keller et le 
Tessinois Gianni Gnesa, également 
membre du Bureau directeur de la 
FSP, respectent les réserves, mais ne 
peuvent pas les partager. Gnesa : « 
La critique est très étonnante, car le 
sandre est très apprécié non seule-
ment par les pêcheurs profession-
nels et les pêcheurs amateurs, mais 
aussi par la gastronomie ». Et Gnesa 
est convaincu que « sans le sandre, 
la pêche en Suisse serait bien plus 
pauvre ».

Kurt Bischof

Doubs

La Confédération et les 
cantons ont prolongé le 
plan d'action pour le 
Doubs. Celui-ci doit per-
mettre d'améliorer l'état 
écologique de la rivière 
franco-suisse et de sauver 
l'emblématique Roi du 
Doubs, une espèce de 
poisson gravement mena-
cée d'extinction. A l'origine, 
le plan d'action était limité 
à fin 2024. L'Office fédéral 
de l'environnement et les 
cantons du Jura et de 
Neuchâtel ont maintenant 
décidé de le prolonger 
jusqu'en 2030. La Fédéra-
tion Suisse de Pêche salue 
la prolongation du plan 
d'action. Le projet Doubs 
vivant de la FSP, Pro Natura 
et WWF est piloté par Aline 
Chappuis.                    Bi
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Agenda
12.04.2025
Conférence des présidents 
En ligne 

14.06.2025
Assemblée des délégués FSP
Coire

30.08.2025
Journée des Poissons 
Thème « L’eau c’est la vie » 
Toute la Suisse

Le sandre est très apprécié par les pêcheurs 
professionnels et les pêcheurs amateurs. 
Pourtant, son élection comme poisson de 
l'année 2025 provoque des discussions.

Le sandre polarise
Discussions sur le poisson de l'année 2025
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